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A dieu . . .  H aw aï l 'a i le sourire de  g rand 'm ère ,

J'écoute la  gu itare .
Je voudra is un  joli b a tea u .
M argoton  du  Bataillon. (La)
Notre am our a  p assé  comm e un rêve. 
Notre nid d 'am our.
O n s'c"
P arad .
Parle-m oi d 'au tre  c. use.
Pas d 'a u tre  f t une.

(Je ne veux s d 'au t re  femme q u e  vous) 
Personne.
Petite Eglise. (La,
Q u a n d  je m 'endors.
Q u a n d  on s 'aim e b ien  tous les deux. 
Rêve Passe. (Le)
Roses B lanches. Les)
S an s  toi.
Si petite.
Si tu  n 'é ta is  p a s  .à. 
bi tu veux.
Soir q u a n d  on est deux. (Le)

L U C I E N N E .

8  O V E RAdieu! V enise p rovençale  
Âme des violons (L) 
Amour est une  étoile (L ) 
Amour T endresse.
T O U S .

d'an xlmoi . 5 

Argent fait le uoft 
Avant d'être C apita.ne . . .  
Barque d'Yves (La)
Bonheur n'est plus un rêve (Le) 
Bonne grand'm aman.
C'est la  fille du moulin.
C'était un musicien.
Chanson de Paris. (La)
Chantons le Beau D anube Bleu.

ue us
V) a re v
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Comme une femme.
Dans le peti. café du coin. 
Derrière les volets.
Deux Guitares. (Les 
Dis-moi tout bas.
Dit s-moi je vous aime 
Dc:orosa.
Etc le d'amour. (L )
Et; adorée de toi. 
Ferm e tes jolis yeu i 
Fum ée d 'am our.
Il suffit d 'u n e  petite  l  
J'ai la issé  m on coeur 

tant d 'am our

iourire de Paris 'Le)
Sur le p lan ch e r , 'e s vaches, 
"a im er, le chéri dc.er.
a n g o  n ysierieux.

ILu voudra is m e voir pleurer, 
in rêve.
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